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14ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE 

Année C - 07/07/2019 
 
 

Frères et sœurs,  

Nous avons entendu, en 1ère lecture, le prophète Isaïe qui invitait le peuple d’Israël à se réjouir avec 
Jérusalem. 

Historiquement, cette exhortation pouvait apparaître plus que déplacée voire folie. En effet,  tout le 
Royaume d’Israël avait été conquis par les Assyriens, une bonne partie de la population avait été déportée. 
Quant au Royaume de Juda, il avait versé dans l’idolâtrie et dans des conduites immorales. 

Alors que l’avenir du Peuple de l’Alliance semblait plus que sombre, Isaïe exhorta cependant les 
quelques fidèles à garder confiance en Dieu et en son Alliance. 

Réjouissez-vous avec Jérusalem ! 

Exultez en elle, vous tous qui l’aimez ! 

Avec elle, soyez pleins d’allégresse, 

Vous tous qui la pleuriez ! 

Frères et sœurs,  

Vous le savez, les Pères de l’Eglise puisant dans l’Ecriture, appellent l’Eglise la “nouvelle Jérusalem, la 
Jérusalem d’en haut”. 

La liturgie nous invite donc à nous réjouir avec notre Mère l’Eglise, à nous réjouir de l’Eglise, à “exulter à 
cause d’elle, nous tous qui l’aimons”. 

En effet - pour reprendre encore ce texte du prophète Isaïe -, l’Eglise que nous croyons “une, sainte, 
catholique, apostolique”, - “nous nourrit et nous rassasie”. 

En elle,  “nous puisons avec délice à l’abondance de sa gloire”. 

Trop souvent influencés par le regard du monde sur l’Eglise et non pas par le regard de la foi, nous 
pouvons être tentés de réduire l’Eglise à son aspect purement humain, pour faire d’elle un regroupement 
de personnes comparable à un état, à une association, à un club... et nous pouvons alors être tentés de la 
juger comme on juge de telles structures... l’Eglise est trop ceci, l’Eglise est trop cela... 

La liturgie de ce Dimanche nous invite donc à purifier notre regard sur l’Eglise, afin d’aimer celle que l’on 
appelle encore “épouse immaculée de l’Agneau immaculé” [Ap 19, 7; 21, 2-9], où dont parle sainte Thérèse 
de Lisieux en disant l’Eglise ma mère… 

L’Eglise, nous dit saint Paul dans sa lettre aux Ephésiens, le Christ “l’a aimée, Il s’est livré pour elle afin de 
la sanctifier” [Ep 5, 25-26] 

Bien sûr, l’Église comprend en son sein des pécheurs mais, le Catéchisme de l’Eglise Catholique nous 
explique que “l’Eglise est sainte tout en comprenant en son sein des pécheurs parce qu’elle n’a elle-même 
d’autre vie que celle de la grâce : c’est en vivant de sa vie que ses membres se sanctifient ; c’est en se 
soustrayant à sa vie qu’ils tombent dans les péchés et les désordres qui empêchent le rayonnement de sa 
sainteté. C’est pourquoi elle souffre et fait pénitence pour ces fautes, dont elle a le pouvoir de guérir ses 
enfants par le sang du Christ et le don de l’Esprit Saint [C.E.C n° 827] 

C’est donc bien en elle - comme l’annonçait le prophète Isaïe - que nos âmes sont “nourries, rassasiées, 
afin que nous puisions avec délice à l’abondance de sa gloire” 

C’est par Elle que nous avons reçu la grâce du Baptême, la grâce de l’irruption de la puissance de la 
résurrection dans notre condition d’hommes pécheurs 
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C’est par Elle que nous grandissons dans la lumière de la foi, que nous sommes nourris de la Parole de 
Dieu, catéchisés, enseignés, éclairés dans notre pèlerinage de foi. 

C’est par Elle que nous sommes réconciliés avec Dieu et nos frères, purifiés de nos péchés, guéris de nos 
blessures. 

C’est par Elle que nous entrons en communion avec Jésus Christ par la célébration de son Saint sacrifice 
sur l’autel. 

C’est pourquoi, nous voudrions nous laisser entraîner par cet élan de louange et nous “réjouir avec 
l’Eglise, à exulter avec elle, nous tous qui l’aimons”, et nous voudrions l’aimer davantage et la faire aimer 
davantage... 

Ce qui n’exclut pas de verser des larmes pour toutes les blessures que nos faiblesses, nos péchés et ceux 
de nos frères et sœurs lui infligent. 

Si vous ne l’avez fait, je vous invite à lire ce merveilleux livre du Cardinal Sarah « le soir approche et déjà 
le jour baisse » ! 

Quel amour de l’Eglise ! Et en même temps, quelle lucidité et quel regard surnaturel sur ce que nous 
vivons en son sein ! 

Il y a cette phrase très significative de ce grand converti, le Cardinal  John Henry Newman, dont on vient 
d’annoncer la canonisation pour le mois d’octobre : Voilà pourquoi je suis catholique : parce que Notre 
Seigneur a institué l’Eglise » ! 

Voilà pourquoi nous sommes catholiques, parce que nous aimons l’Eglise, parce que nous prions pour 
elle, parce que nous la pleurons en la voyant bien souvent ressembler au Royaume d’Israël et de Juda, au 
temps d’Isaïe, mais aussi parce que nous nous réjouissons avec elle ! 

En écho à l’Evangile, rappelons-nous qu’être membres de l’Eglise, c’est être “ouvriers pour sa moisson” 
c’est travailler avec et pour l’Eglise afin que le plus d’âmes possibles puissent être nourries et  rassasiées et 
puiser avec délice à l’abondance de sa gloire. 

 Oui, souvent sans le savoir, les âmes ont faim et soif de la grâce que seul le Christ, par son Eglise, peut 
leur donner… 

Comme il est étonnant de voir nos contemporains se soumettre à tout un tas de rites ésotériques, voire 
satanistes ou de suivre des pratiques initiatiques dans les loges et mépriser un simple signe de croix avec 
de l’eau bénite ou une génuflexion dans une église… Et l’on voit des gens courir à l’autre bout du monde 
pour s’adonner au Zen ou à que sais-je et l’on rechigne à faire oraison ou à passer quelques instants devant 
le St Sacrement… 

Comme l’homme est bizarre ! 

Lors d’un solennité de St Pierre St Paul, le Pape Benoît XVI avait parlé de cette impérieuse nécessité de la 
mission, implorant l'intercession des saints apôtres afin d’obtenir pour l'Église tout entière une foi ardente 
et un courage apostolique, pour annoncer au monde la vérité dont nous avons tous besoin, la vérité qui est 
Dieu, origine et fin de l'univers et de l'histoire, Père miséricordieux et fidèle, espérance de la vie éternelle. 
(Homélie Messe St Pierre St Paul. 29/06/10)  

A quelques jours de la St Benoit, j’ai pensé que d’évoquer ce grand Souverain Pontife était bienvenu et 
que de décider de répondre plus encore à cette préoccupation qui est la sienne – comme de tout Pape du 
reste – était un beau cadeau qu’on pouvait lui faire pour sa fête ! 

Agir, mais bien sûr avant tout prier ! Car l’action qui ne s’ancre pas dans la prière ne peut porter les fruits 
surnaturels attendus ! 

Oui !  Il nous faut également prier - comme Jésus nous le demande - pour la vocation d’un chacun à être 
« ouvrier pour sa moisson » 
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Dans un livre intitulé “aimer l’Eglise”, on peut lire cet extrait d’homélie de Saint Josémaria : 

Il y a une diversité de ministères dans l'Église, mais sa fin est unique : la sanctification des hommes. Et 
tous les chrétiens participent d'une certaine façon à cette tâche [...]. Nous devons tous nous sentir 
responsables de cette mission de l'Église, qui est la mission du Christ. Celui qui ne ressent pas de zèle pour le 
salut des âmes, celui qui ne recherche pas de toutes ses forces à faire connaître et aimer le nom et la 
doctrine du Christ ne comprendra pas l'apostolicité de l'Église. 

Un chrétien passif n'est pas prêt de comprendre ce que le Christ veut de chacun de nous. Un chrétien qui 
s'occupe de ses affaires et se désintéresse du salut des autres, n'aime pas avec le Cœur de Jésus. L'apostolat 
n'est pas une mission exclusive de la hiérarchie, ni des prêtres ou des religieux. Le Seigneur nous appelle 
tous à être, par l'exemple et la parole, des instruments de ce courant de grâce qui jaillit jusqu'à la vie 
éternelle. 

Nous sommes en train de contempler le mystère de l'Église une, sainte, catholique, apostolique. C'est le 
moment de nous demander : est-ce que je partage avec le Christ sa soif des âmes ? Est-ce que je prie pour 
cette Église dont je fais partie, dans laquelle je dois accomplir une mission spécifique que personne d'autre 
ne peut remplir à ma place ?  

Être dans l'Église est déjà beaucoup ; mais cela ne suffit pas. Nous devons être Église, parce que notre 
Mère ne doit jamais être pour nous une inconnue, extérieure et étrangère à nos pensées les plus profondes. 

Avec l'aide du Seigneur (...) nous verrons se confirmer en nous un jugement clair, sûr et divin, qui nous 
fera aimer davantage notre Mère sainte, qui nous a amenés à la vie de la grâce et nous nourrit chaque jour 
avec une sollicitude inépuisable. 

S'il vous arrive d'entendre des mots ou des cris offensants pour l'Église, montrez avec humanité et charité 
à ces êtres dépourvus d'amour que l'on ne peut maltraiter une telle Mère.  

Quoi qu'il arrive, le Christ n'abandonnera pas son Épouse. L'Église triomphante est déjà à ses côtés, à la 
droite du Père. Et de là-haut nos frères chrétiens nous appellent, qui rendent gloire à Dieu pour cette réalité 
que nous voyons encore dans la claire pénombre de la foi : l'Église une, sainte, catholique et apostolique. 

Oui ! Réjouissons-nous et exultons à cause de l’Eglise. 

Réjouissons-nous de tous ces saints et saintes qui jalonnent son histoire, nous montrent le vrai visage de 
l’Eglise à travers l’Histoire. 

Réjouissons-nous d’avoir, certainement cet été, des occasions qui vont se présenter à nous pour aimer et 
faire aimer l’Eglise, là où nous serons en vacances. 

Prions les uns pour les autres, membres de l’Eglise sainte catholique et apostolique que nous sommes, 
car, nous le savons, le disciple du Christ est envoyé “comme des agneaux au milieu des loups” 

Rendons grâce pour les prêtres ordonnés ces derniers jours qui viennent donc grossir les rangs des 
« ouvriers de la moisson » et qui célèbrent leurs premières messes… mais n’oublions pas que les ouvriers 
de la moisson, ce ne sont pas que les prêtres, ce sont tous les membres de l’Eglise… 

Y compris les tout petits enfants ! 

Confions à Notre Dame, Mère de l’Eglise, notre amour de l’Eglise. 

Que notre joie de pouvoir vivre chaque dimanche cette vie d’Eglise, par la messe qui nous rassemble, 
soit partagée par de plus en plus de nos frères et sœurs, afin que la grâce confiée par le Christ à son Eglise 
puisse s’étendre dans les cœurs, de plus en plus. 

       Amen. 
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14 ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE 

Année C – 07/07/2109 
 

 

 

 

Prions pour l’Eglise, le Pape François, Benoît XVI et ceux que le Seigneur a consacrés par le sacrement de 

l’Ordre pour faire d’eux les ouvriers de sa moisson. 

Supplions-Le de les aider à accomplir fidèlement leur ministère afin qu’ils révèlent ainsi la beauté de son 

Eglise. 

 

 

En communion avec les pères de famille en pèlerinage à Cotignac, demandons à Notre Seigneur d’exaucer 

les prières que nous lui adressons par St Joseph saint patron de l’Eglise universelle et de la famille, Eglise 

domestique. 

 

 

Prions pour tous ceux qui exercent une responsabilité dans le gouvernement des nations. 

Prions en particulier pour ceux qui ont pris la grave responsabilité d’arrêter l’alimentation et 

l’hydratation de Vincent Lambert. 

Implorons le Seigneur de les éclairer par l’enseignement de son Eglise en matière de respect de la vie et 

de toute vie afin que la culture de mort fasse place à l’Evangile de la vie. 

 

 

Prions pour tous les baptisés appelés par le Seigneur à travailler à la moisson auprès de ceux qui 

souffrent. 

Demandons au Seigneur de les aider à être témoins de la sollicitude, de la tendresse et  de la Miséricorde 

de Dieu dont l’Eglise en est l’instrument. 

 

 

Prions enfin le Seigneur les uns pour les autres et pour notre communauté paroissiale.  

Demandons au Seigneur de nous aider à grandir dans l’amour de l’Eglise et à le manifester par une vraie 

vie de Foi, d’Espérance et de Charité. 


